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EDICT  DY  F 

POVR  LA  FOVRNITV 
Arfenacs  & magazins  de  Ton  Artillerie  de  huic 
cens  miliers  de  iTalpêtreiReglement  fur  les  pou- 
dres: vente  d’icelles:  augmentation  defdits  Ar- 
fenacs & magazins  jufques  au  nombre  de  tren- 
te és  villes  déclarées  par  iceluy:  Création  en  til- 
tre  d’office  en  chacun  d’iceux , d vn  Commif- 
faire,d  vn  ConrrooIleur,dVnGarde  prouincial 
fur  lefdits  falpêtres  & poudres,  & de  deux  Ser- 
gens,  de  leurs  priuileges  3c  droits:  portant  ou- 
tre cedefFenfes  à tous  Marchans de  vendre  au- 
cunes poudres  fur  peine  de  la  vie , 


UËiMH 


‘i'i- 


EN  R Y par  la  grâce  de  Dieu 
Roy  de  France  & de  Pologne,  à 
tous  prelens  & à venir.  Salut. 
Corne  à l’occafîon  des  troubles 
palTez  qui  ont  eu  cours  en  cétuy 
noftre  Royaume,  nos  villes,  Ar- 
ccnacs,Maga2ins,6c  places  de  frontière, ayent  efté 
defgarnies  ôc  dépopulées  d’ Artillerie  , poudres, 
boulets,  {àlpêtres,&  autres  munitiôs,  dont  la  pluf- 
partontefté  conlbmmées,  scellant  chacun  dilpen- 
le  de  faire  recherche  defdits  falpêtres , compofer 
poudres , & icelles  vendues  ôc  débitées  à toutes 
perfonnes,  & à tel  prix  qu  e bon  leur  a femblé,  juf- 
quesà  les  faire  tranfportcr hors  noftredit  Royau- 
me, contre  nos  Edids,  ordonnances,  & defïenles 
prohibitiues  au  contraire,  mefme  celle  du  feu  Roy 
Charles  noftre  tref-honoré  Seigneurie  frere,du 
mois  de  Nouembre  mil  cinq  cens  foixante  & dou- 
ze, publiée  où  befbin  a efté,  dont  coppie  collation- 
née à roriginal  eft  cy  attachée,  portant  peine  aux 
contreuenans  de  la  vie,  lequel  Edid  n’auroit  efté 
aucunement  oblerué,  au  grand  préjudice  ie  inre- 
reft  de  noftre  Eftat:  encores  qu’il  foit  aflez  notoire 
à tous,  qu  à nous  fèul  appartient  Je  pouuoir  de  fai- 
reforger  ie  battre  monnoyc,  debiterfcl,  faire  fon- 
dre Artillerie, réchercher  falpêtre,ic  compofer 
poudre,  qui  font  droiélsqui  appartiennent  à nô- 
tre Cour6ne,ic  par  confequent  tous  ceux  qui  font 
fondre  Artillerie  , recherchent  falpêtres , compo- 
fent  poudres,  qui  les  expofent,  vendent,  ic  debi^ 
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tent,  ne  font  moins  puniffablés  de  crime  de  lezé 
Majcfté,  que  ceux  qui  font  & battent  ladite  mon- 
noyé  fans  noftre  permiffion  & congé . Et  defîrans 
préuenir  partons  moyens  aux  fautes  abus  com- 
mis par  le  pafféau  faitdefdites  poudres&falpê- 
ires,  remettre  en  eftat  ce  qui  eft  neceffairc  pour  le 
regard  dcfdites  munitions , munir  nofdites  villes 
& places  de  frontière,  Arcenacs  & magazins,com- 
me  l’vne  des  principales  forces  & défences  denô- 
tredit  Eftat,  augmentation  & accroifTementdenô- 
dite  Artillerie , feurcté  de  nofdites  villes  & forte- 
reffes  de  noftredic  Royaume,  Nous  ayons  trouué 
eftré  expédient,  veu  les  remonftrances  qui  nous 
ontefté  faites  par  plufîeurs  perfonnesà  ceexperi- 
mentez:6c  apres  en  auoir  côferé  auec  aucuns  Prin- 
ces & Sieurs  de  noftre  Confeil , mefmes  au  grand 
Maiftre  & Capitaine  General  de  noltredite  Artil- 
!erie,eftre  tref-rcquis  & necelTaire  pour  le  bien  de 
noftre  feruice,  & pour  ofter  les  abus  qui  ont  efte 
cy  déliant  commis  au  faitdcfiites  poudres  & fai - 
pêtres,  compolitions  &:tran{portscl’icelIes,trafics 
& fecrettes  vcndkions,  ordonner  pour  Paduenir 
Tordre  éc  Reglement  qui  eniuit. 

I. 

pREMiERÈMENT , poiir  ail  oir  moyen  pIus  prôpt 
de  remplacer  les  poudres,  falpêtres,  ôc  munitions 
qui  ont  eftô  ainb  consomees  Ôc  oftées  à caufe  def- 
dits  troubles  de  nofdites  villes  Sc  places  fortes,  Ar- 
cenacs ÔC  magazins , que  fuiuant  Sc  reprenant  à 
peu  près  le  Reglement  Sc  Ordonnance  dcfdits  fal- 
pêtrcs,faite  par  le  feu  Roy  Henry  noftre  tref-chcr 
Seigneur  6c  pere^  oue  Dieu  abfoluë,  en  l’aRnéc 
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fiiil  cinq  cens  quarante  fepr,  par  lequel  les  villes  & 
communautez  de  ce  Royaume  eftoient  tenues  de 
nous  fournir  pr  chacun  an,  jufqu  a la  quantité  dé 
iiuid:  cens  miliers  de  {àlpêtres , lelqucls  ils  payoiét 
de  leurs  deniers  communs,  patrimoniaux  ëc  d oc- 
troy  : Nous  auons  au  lieu  de  cela  ordonné  & or~ 
dônons  quedoref-en-auant  les  villes  eftans  au  de^ 
dans  des  Bailliages  & SeiicfchaufTécs  de  noftre 
Royaume,  nous  fourniront  par  chacun  an  & par 
chacun  quartier,  à compter  du  jour  de  la  commif- 
fionque  nous  leur  enuoyeros  en  nos  magazins  or- 
donnez és  lieux  cy  apres  déclarez,  pareil  nombre 
' ôc  quantité  de  hniél  cés  miliers  de  ifalpêtre  de  deux 
ciiittes , bon  & pur,  pour  eftre  reccu  au  pois  de 
marc  a feize  onces  à la  liure,  fuiuant  le  depar temét 
qui  en  fera  par  nous  fait,  & que  nous  déclarerons 
parnorditescommiflîons.  Lequel  nombre  de  fal- 
petre,  coniiderant  les  grandes  charges  que  nofdi- 
tes  villes  eftans  au  dedans  de  chacun  Bailliage  ou 
Senefchauflec  portent  ordinairemêt  au  lieu  qu’ils 
fouloiétpayerlerdits  falpêtres  de  leurdits  deniers, 
nous  voulons  eftre  dorelnauant  payez  par  le  Tre- 
forier  General  de  noftredite  Artillerie,  ou  fes  cô- 
mis  en  chacun  des  magazins  cy  apres  déclarez,  &c 
de  nos  deniers  que  pour  ceft  effet  ils  aurÔt  en  leurs 
mains,  pour  faire  aduance  d’vn  quartier  de  ce  que 
chacun  ^efdits  Bailliages  ou  SenefehauB  ees  auron  t 
à fournir  fuiuant  noidites  lettres  de  commiftion. 
Et  auparauant que  deliurance  foit  faite  defdits  fai- 
petrcsefdits  magazins  par  ceux  qui  feront  dépu- 
tez defdites  villes,  6c  à mefurequele  fourniftemét 
s en fera,le  payement conrinuéra julques  àla cou- 
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currêce  de  ce  que  chacun  Bailliage  ou  SehefchâîlP 
fec  deura  fournir:  & ce  à raifbn  de  quatre  fols  la  li- 
ure  dudit  falpêtre  pois  de  marc,  comme  dit  eft,  en 
confideration  du  port  &:  voiture  qu  ils  feront  te- 
nus faire  defdits  falpêtres  jufqu  en  nofdits  maga- 
sins, qui  eftvn  pris  raifonnable,  dequoy  lefdites 
villes  èc  fujets  auront  occalîon  de  fe  contenter,  veu 
que  nos  fàlpêtriers  n’en  ont  à prefent  de  nous  que 
trois  fols  6c  trois  fols  lix  deniers  de  la  liure. 

II. 

Et  pour  releuer  nofdites  villes  autant  que  nous 
pouuons  des  frais  cju’ils  auront  à faire  pour  le  port 
defdits  falpêü'es,  n y ayantque  les  treize  magazins 
anciens  ellablis  efdites  treize  prouinces  de  ce  Roy- 
aume dont  ils  feroient  fort  efloignez,  comme  au 
femblable  le  recouu rement  des  poudres  qui  leur 
feront  neceflaires  : Nous  auons  pour  leur  fou- 
lagement  accreu  6c  augmenté  lefdits  magazins 
jusqu’au  nombre  de  trente,  où  fe  pourront  d’oref- 
nauant  porter  6c  receuoir  lefdits  falpêtres,  és 
mains  des  Officiers  qui  feront  par  nous  eftablis  à 
cet  effet  CS  lieux  cy  apres  déclarez. 

III. 

A fçauoir  pour  le  gouuernement  de  flffe  de 
France,  noftre  Arfenac  de  Paris:  pour  la  Champa- 
gne 6c  païs  Meffin,Troyes,  Reims  6r  Mets  : pour 
le  Languedoil,  Orléans,  le  Mans  6c  Neuers  : pour 
la  Picardie,  Amiens  6c  Calais  : pour  la  Norman- 
die, Rouen  6c  Caen:  pour  la  Guyenne,Bordeaux, 
la  Rochelle,  Poidiers  , Perigueux. 6c  Limoges: 
pour  la  Bretagne,  Nantes,  B reft  6c  faind  Malo; 
pour  le  Languedoc , Thoulouze , Narbonne , le 
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■puy:  pour  le  Dauphiné , Grenoble:  pour  la  Pro- 
uence,  Marfeille  & Arles;  pour  le  Lyônois  & Au- 
uergnCjLyon  & Ryon:  pour  la  Bourgogne,  Dijon 
& Auxerre  : pour  le  Marquifat  deSaluces^,  la  ville 
de  Carmaignolles. 

iiii. 

Aufquels  magasins  nous  entendons  ^ comme 
dit  eft,  quelefdites  villes,BaiIliagcs  & Sencfchauf- 
fées,  facent  porter  &voiturer  lefdits  falpêtresdc 
quartier  en  quartier,  félon  le  département  ^ c5- 
milfion  qui  leur  fera  enuoy  é.  Et  pour  leur  donner 
plus  de  moyen  de  faire  leurdite  fourniture , & 
qu  aucun  n en  pretende  caufe  d'ignorance , en 
confirmant  noftreditcOrdonnance. 

....  V. 

Nous  défendons  tres-expreffément  à toutes 
perfonnes  de  quelque  qualités  condition  qu  ils 
îbient , de  ne  rechercher  ny  faire  rechercher  au- 
cuns làlpetres  , fi  ce  n'eft  au  corps  defdites  villes. 
Bailliages' & SencfchaiilTées  , par  ceux  qu  ils 
nommeroHt,qui  feront  ladite  fourniture.  Enfem- 
blc  de  ne  faire  poudres,  vendre  ny  tranfporter  au  - 
cunes , fur  peinede  la  vie  , & de  confilcation  de 
corps  àc  de  biens  , mefmes  à nos  poudriers  de  nfe 
faire  aucun  artifice  à feu  , fànsnoftrepermiffion, 
ou  dudit  grand  Maifire  de  noftrcdite  Artillerie. 

■ - ^ VI.  - 

Et  parce  quil  eftnecelTairequelesGentils- 
hommes,  gens  de  guerre,  marchands  trafiquans 
fur  mer,  & autres  nos  fubjeéts  ay  et  quelque  nom- 
bre de  poudres,  tant  pour  leur  feureté  & defenfe, 
quepour  leur  cxcrgice  , ^ pour  euiter  aux  abus 


s BdîUâd  Roy  concernant 

qui  fe  commettent  à la  vente  defdites  poudres  qui 
fe  vendent  communément  dix  -huid  fols^vingt  ôc 
vingt-cinq  fols  tournois  la  liure  , qui  eft  vn  prix 
par  trop  excefli^^  qui  tourne  à vne  grande  foule 
à nos  fubjeds, 

vtr. 

Nous  auons  aduifé  pour  y pou  rueoir  qu’il  fe- 
ra d^orefnauantyendu  & débité  en  tous  nofdids 
trente  magasins  par  certains  ioursdelafemaine, 
tels  qu’il  fera  aduifé  pour  la  commodité  de  nofdits 
fubjeds,  par  les  officiers  de  ladite  Artillerie  y efta- 
blis;,la  quantité  de  poudre  qui  leur  fera neceflaire, 
apres  toutesfois  que  ledit  grand  Maiftre  de  ladite 
Artillerie  en  aura  retenu  ce  qu’il  aduiferaeftrebe- 
foin  pour  noftreferuice  : & ce  au  prix  de  treize 
fols  la  liure  de  ladite  poudre  fine, menue,  grenue, 
pour  arquebuses  Ôc  piftoles  , ôc  la  grofi'e  grenue 
propre  pour  la  marine,  à dix  fols  la  liure  , qui  fera 
pour  grandement  foulager  noftrepauure  peuple, 
veu  le  prix  exceffif  qu’en  prennent  lefdits  mar- 
chands. 

VIII. 

Et  outre  ce  enjoignons  à tous  Marchands  ayag 
en  leur  pofièffion  poudres  ôc  falpctres  , que  dans 
deux  mois  apres  la  publicatiô  dece  prefént  Edid, 
ils  ayent  à les  porter  & faire  porter  dans  nofdits 
magazinsles  plus  proches  de  leur  demeurance,  dc 
les  mettre  es  mains  des  Officiers  de  ladite  Artille- 
rie y eftablis  qui  en  feront  l’efTay  > fans  qu’il  y foit 
faid  faute,  fur  peine  de  confifeation  defdites  pou- 
dres ôcfalpetres,&  d’amende  arbitraire.  Lefquel- 
les  poudres  ôc  falpetres  leur  feront  payez' par  le 

Treforier 
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Trcforicr  general  de  ladite  Artillerie  , ou  londit 
Commis  , auprixquenousauonsaccoultumédc 
les  payer  à nos  CommilTaircs  des  falpetres^dcqucy 
ils  auront  occafîon  de  fe  contenter  , attendu  que 
Icfditcs  poudres  & falpetres  nous  font  acquis  ôc 
confifquez,  ayans  contreuenu  à nofditcs  Ordon- 
nances. 

IX. 

Et  pour  le  regard  des  maifons  & hofteîs  de 
ville  de  ce  Royaume  où  il  y abonne  quantité  de 
poudres  & falpetres  , Nous  voulons  qu*ils  y de- 
meurent , à la  charge  que  les  Maires  & Efeheuins, 
Confuls,  Capitous  defditcs  villes  feront  tenus,  das 
trois  mois  apres  la  publication  des  prefentes  , fur 
peine  de  confilcation  dcfdites  poudres  , enuoyer 
aux  Officiers  de  rArtillerie  eftablis  efdits  maga- 
zins,  inuentaire  au  vray  dildites  poudres,{àlpetres 
& munitiôs,figné  & certifié  de  leurs  mains,  pour 
cftre  afleuré  de  la  quantité  d icelles  , & s’il  leur  en 
defaut,fc  retireront  en  nofdits  magazins  pour  leur 
en  cftre  deliuré,au  prix  & ainfî  que  dcfllis  eft  dit. 

X. 

Et  parce  qu  il  y a plufieurs  perffinnes,  comme 
les  maiftresdesmonnoyes,  orféures,  affineurs&: 
autres  , aulquels  il  eft  belbinvfer  de  falpetres,  il 
leur  en  fera  baillé  de  nofdits  magazins  par  nofdits 
officiers  à dix  fols  la  liure;à  la  charge  toutefois  que 
lelditsmaiftres  des  monnoyes , orféures,  affincurs 
& autres, n’en  abuferont,ny  ne  les  eôuertirontc» 
poutdre,  fur  les  peines  fufilites. 

XI. 

Et  pour  obuicr  aux  abus  des  Gommiflîons^ui 
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ont  efté  cy  deuant  obtenues  tant  de  nous , que  des 
Gouuerncui's  & nos  Lieutenans  generaux , 6c  au- 
tres quels  qu  ils  foient  , pour  faire  & rechercher 
fàlperresjjôccompofer poudres  , à loccafiondcs 
troubles  furüenus  en  ce  Royaume  ^ nous  auons  re- 
uoqué  6c  reuoquons  toutes  lefditcs  Commiffions 
6c  toutes  autres  que  Icfdits  falpetriers  pourroient 
auoir  : inhibons  6c  défendons  tres-expreffément 
aufdits  Gouuerneurs  > 6c  Lieutenans  generaux  de 
plus  donner  de  tellesCommiffions  6c  permifsions, 
que  nous  auons  referué  à nous  feul , 6c  à noftrcdit 
grand  Maiftre. 

XII. 

Et  délirant  fur  tout  que  ce  prefent  Edid  Ibit 
entretenu  6c  inuiolablement  gardé,  6c  que  ladite 
vente  de  poudres  Ibit  faite  auecforme,rcigIe  6c  re- 
giftre,  fans  aucun  abus, 6c  qu’il  ne  s’en  tranfporte  à 
reftrang€r,comme  il  s’ell  faiél  par  le  palTé  : Nous 
auons  pour  cet  effed  créé  6c  érigé  , créons  6c  éri- 
geons en  chef  6c  tiltre  d’office  formé,  en  chacune 
defdites  villes  cy  deffius  decIarées,où  nous  eftablif- 
fons  leldits  bureaux  6c  magazins , vn  Commiflai- 
re,  vn  Controolleur , vn  Garde  fur  lefdits  falpetres 
6c  poudres , 6c  deux  Sergens,  pour  faire  obferuer 
chacun  en  fon  departement  le  contenu  en  ce  pre- 
fent Edid,Ordonnance,  6c  Reglement:  qui  auront 
de  gages  chacun  defdits  Commiffiaires  deux  cens 
efeus , ledit  Controolleur  cent  efeus , ledit  Garde 
cent  efeus , 6c  chacun  defdits  Sergçns  vingt  efeus. 
Et  nspourrôtexploitter  lefdits  Sergens  que  pour 
ce  qui  dépend  defdits  falpetres  6c  poudres  : 6c  aux 
meîmes  honncurs,authoritez,prerogatiucs,  liber- 
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& franchifesjdontiouyflent  les  au- 
tres Officiers  ordinaires’dc  noftre  Artillerie  3 cou- 
chez & employez  en  i’eftat  des  Officiers  d'icclle. 
Lelquels  gaiges  nous  voulons  leur  eftre  payez  de 
quartier  en  quartier  par  ledit  Treforierde  ladite 
Artillerie  , ou  fondit  Commis  eftably  en  chacun 
defdits  magazins , 6c  ce  des  plus  clairs  deniers  qui 
prouiendront  de  la  vente  deidites  poudres  par  leur 
Îîmple  quittance.  Apres  lefquels  gaiges  payeZ;,en- 
fcmblelefdits  falpetres  3 Nous  entendons  que  le 
furplus  defdits  deniers,  foit  employé  aux  affaires 
de  noftredite  Artillerie, 6c  non  à autre  efFeit,  6c  ce 
par  nos  Ordonnances  ou  dudit  Sieur  grand  Mai- 
ftre.  Comme  de  mefmes  les  deniers  qui  prouien- 
dront de  la  vente  defdits  Officcsjque  nous  voulons 
cftredeliurez  par  le  Treforier  de  nos  parties  ca- 
fu elles  audit  Treforier  general  de  noftredite  Ar- 
tillerie : tant  pour  employer  à la  conftrudion  def- 
dits magazins , que  nous  eftablilTons  , moulins  à 
poudre,  vtenfilles,  6c  autres  chofesnece{raires,quc 
pour  l'aduancc  d vn  quartier  que  nous  entendons 
cftre  faitepar  ledit  Treforier  en  chacun  Bailliage 
6c  Sencfchaufréc,dcs  deniers  à quoy  fe  monteront 
les  falpetres  que  chacun  d'eux  fera  tenu  de  nous 
fournir,  en  payant  comme  diteft.  Enfemble  les 
deniers  qni  prouiendront  de  la  vente  defdits  Offi- 
ces venas  a vaquer  cy  apres  par  mort,  refîgnation, 
ou  autrement,  fans  que  lefdits  deniers  foient  em- 
ployez ailleurs,  ny  à autre  effect  qu’aux  affaires  de 
noftredite  Artillerie,fur  peine  à ceux  qui  les  pour- 
ront auoir  demandez , ou  demanderont  cy  apres, 
de  les  répéter  fur  eux  ou  leurs  heritiers , iufques  à 
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la  troifîcfme  génération.  Enioignant  tré3*expre& 
fémcnt  aux  gens  de  nos  Comptes  , IntendansfiC 
Controolleurs  generaux  de  nos  Finances , Trcfo-* 
Tiers  de  noftrc  Efpargne , de  paffer  aucunes  defdk 
tes  afiignations  fur  Icfdits  deniers , foit  pour  dons 
ou  autrement,  quelques  lettres  de  lufsion  ou  com* 
mandement  abouche  qu'ils  puiflent  auoir,  &:  ob^ 
tenir  de  nous  à cet  effed  , les  ayant  dés  à prefent 
comme  pour  lors  rcuoqué  & reuoquons , à quel» 
quesperfonnes,&  pour  quelque  caufeque  ce  foit. 

XIII. 

Aufquels  Offices  nous  voulons  eftrepourueu 
de  perfonnes  capables , expérimentez , & ce  à la 
nomination  de  noftrcdit  grand  Maiftre  , pour  le 
regard  feulement  defdits  CommilTaires  nouuel- 
Icment  creez , ôc  de  ceux  qui  viendront  à vaquer. 
Lequel  droit  de  nominatiô  nous  luy  auôs  oâ:royé> 
6c  pour  le  furplus,  nous  y pouruoirons  {ans  aucu- 
ne nomination. 

XIIII. 

Lefdits  CommilTaires  |feront  reccuz  , mis  & 
inftaîez  en  poliefsion  defdits  Offices  par  Iedi6l 
grand  Maiftre  , es  mains  duquel  ils  prefteront  le 
ferment,  & lefdits  CôtrooIIeur  & Garde  es  mains 
defdits  Controolleur  Garde  generaux.  Auquel 
grand  Maiftre  nous  auons  donne  pouuoif , fuper- 
intendance,&corredion  fur  ieidits  Offices , luy 
enjoignant  6c  audit  Controolleur  general  auoir 
Toeil  fur  eux,à  ce  que  nos  deniers,falpetres&  pou- 
dres foient  par  leur  foin  & diligence  conleruez,6c 
tournent  à noftre  profit.  Et  feront  lefdits  Offici  ers 
leur  relidence  aduelle  és  lieux  où  feront  eftabljs 
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IcClîlïSiagazins  ^ afin  qu  ils  fe  trouucnt  aux  bu^ 
reaux  ^ lieux  ordonnez  pour  la  réception  des  {àl- 
petres , & autres  iours  que  la  vente  ddTditcs  pou- 
cires  fe  fera. 

XV. 

Voulons  de  entendons  qu  en  chacun  defdits 
magazins  il  y ait  trois  clefs  differentes , foubs  lefi 
quelles  feront  receus^reflerrés  6c  enfermez  lefdits 
falpetres  6c  poudres , 6c  qui  feront  tenues  par  lef- 
dits CommifTaires , Controolleur  6c  Garde , 6c  ce 
fuiuant  nos  Edids  6c  Ordonnances  faides  par  le 
Roy  Charles  noftre  tres-cher  Seigneur  6c  ffere^ 
pour  la  création  en  tiltre  d’office  en  chacun  def- 
dits treize  magazins  anciens  d’vn  Controolleur  6c 
Garde  Prouinciaux  faids  en  Tannée  i j73,dont  co- 
pie collationnée  à Toriginal  eft  aufficy  attachée. 
Lequel  nous  voulons  eitre  gardé  6c  ob&rué, com- 
me auffi  les  autres  Ordonnances  cy  deuant  faides 
par  les  Roys  nos  predccefléurs , pour  le  regard  de 
ladite  Artillerie  & falpetre  , qui  demeureront  en 
leur  force  6c  vertu. 

XVI. 

Lefdits  Commiflaire,  Controolleur  6c  Gar- 
de auront  Tœil  6c  regard  fur  lefdits  falpetres  6c 
poudres,tant  pour  la  façon  y compofition  6c  eflay 
d’icelles  , que  à la  réception  - defdits  falpetres  qui 
feront  apportez  efdits  magazins  par  les  députez 
defdites  Villes , aufquels  députez  ledit  Commii^ 
faire  en  chacun  eftablifTement  ^ deliurerafbn  or- 
donnance en  Tacquid  du  T reforier , qui  fera  con- 
troolléepar  ledit  Controolleur^pour  en  vertu  d’i- 
cclle,  6c  durecepifieque  luy  deliurera  ledit  Garde 
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delà  quantité  des  falperres  qu’ils  auront  foumyj 
leur  eftre  faid  incontinent  payement  à la  raifon 
{iifditc  par  ledit  Treforier  general  ou  fonCom- 
mis^qui  gardera  pardcuers  luy  Icfdites  ordonnan- 
ces & rccepilTez  controollez  , & les  quittances, 
comme  dit  eft  , pour  feruir  à la  reddition  de  fcs 
comptes. 

XVII, 

Expédieront  & figneront  lefdits  Commiflài- 
res  & Controolleurs  vn  cftat  en  fin  de  chacune  fc- 
maine  audit  Garde,  de  la  vente  qui  aura  efté  faide 
durant  icelle,  defdites  poudres,qui  feruira  pour  la 
d efcharge  dudit  Garde.  Auquel  cftat  feront  com- 
pris & nommez  les  noms,furnoms,  & demeurant 
ces  de  ceux  à qui  ferôt  deliurées  lefdites  poudres, 
cnfcmble  le  nombre  & quantité,&  les  deniers  qui 
prouiendront  de  la  vente  d’icelles , nous  voulons 
eftre  receus  par  ledit  Garde , en  preiencc  defdids 
Commiftaire  & Controolleur  , ôc  deliurez  en  fin 
de  chacune  defdites  femaincs  es  mains  dudit  Trc- 
fürier  ou  fon  Commis,  par  fa  quittance  feulemér, 
qui  fera  rapportée  aucc  ledit  eftat  fur  le  compte 
dudit  Garde. 

* XVII  I. 

Bailleront  lefdits  Commifiàircs  & Controol- 
leurs certificat  figno  d’eux  aux  marchands  achep- 
tans  quelque  quantité  de  poudres , contenant  le 
nombre  & leiour.  Lequel  certificat  leur  feruira 
de  pafteport defdites  poudres.  Et  où  il  fe  trouuc- 
roit  aucuns  conduifans  lefdites  poudres  falpc- 
rtes  fins  ledit  certificat,  s’il  excede  fix  hures  feule- 
ment de  poudre , 6e  dix  liurcdi  de  falpctre,  feront 
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punisjfiiiuant  nos  Ordonnances , & icelles  à nous 
confifquées.  Comme  au  femblable  lelclits  Maires 
& Efcheuins , Confuls  & Adminiftrateurs  defdi- 
tes  Villes  baillerôt  auffi  femblabje  certificat  à ceux 
qui  feront  ordonnez  par  eux  à faire  conduire  lef- 
dits  falpetres  en  nofdits  magazins.  Inhibons  &: 
défendons  à toutes  perfonnes  daller  ou  enuoyer 
quérir  hors  noftre  Royaume  ^ ny  achepter  ailleurs 
qu  en  nofdits  magazins  defdites  poudres  fur  les 
peines  fufditcs , fi  ce  n'efi:  de  noftre  congé  & per- 
miflîon.  Mandons  auflî  à tous  Capitaines , Mai- 
ftres  & Gardes  des  ports,  ponts,  péages,  paflages, 
& autres  qu'il  appartiendra , de  laifler  pafter  lef- 
dites  poudres  de  lieu  en  autre  , à ceux  qui  auront 
lefdits  certificats  franchement  6c  quittement,  fans 
payer  aucun  fubfideny  impoft , ny  les  arrefterny 
retarder  en  aucune  maniéré, 

XIX. 

Ordonnera’  ledit  Commiflaire  des  deniers 
qu'il  côuiendrapour  la  façon  6c  compofitiondef- 
dites  poudres  , luiuant  le  prix  qui  en  fera  par  le- 
dit grand  Maiftre  6c  Capitaine  general  de  noftre- 
dite  Artillerie , enfemble  des  réparations  6c  con- 
ftruétions  des  magazins , ôc  autres  choies  qui  fe 
prefenterontdepcndansdu  faid  defdites  poudres 
6c  falpetres,  6c  de  fadite  commiffion.  Et  fera  tenu 
d'enuoyer  audit  grand  Maiftre  de  trois  en  trois 
mois  vn  eftat  au  vray  de  la  recepte  6c  dclpenfe,  tât 
en  deniers,  que  falpetres  6c  vente  des  poudres  qui 
fe  fera  audit  magazin  , enfemble  de  toutes  autres 
chofes  touchans  6c  concernans  fadite  charge . 
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XX. 

Comme  au  femblabîe  ledit  Controolleui*  fur 
lefdites  poudres  Sc  falpetres  audit  ControoIIeur 
general, ôc  trois  mois  apres  Tannée  cxpirécjle  con- 
troolle  general  de  toute  ladite  recepte&  delpen- 
fe,auec  vnc  copie  aulTi  (ignée  de  luy,pour  rappor- 
ter auec  Ton  controollc  general  en  noftre  Cham- 
bre des  Comptes,  dont  ledit  ControoIIeur  general 
retiendra  par  deuers  luy  copie. 

XXI. 

Ledit  ControoIIeur  particulier  tiendra  bon  6c 
fidele  regiftre  de  la  recepte  & achapt  defdirs  fai- 
petres,  des  deniers  qui  en  prouiendront , & de  la 
vente  qui  fe  fera  par  chacune  femaine  defdites 
poudres , enfcmble  des  efpcces  &:  payement  de  la 
compolitiou  d’icelles  : ailiftera  auec  ledit  Corn- 
miliaire  à tous  marchez  , ventes , & à toutes  au- 
tres chofes  qui  feront  ordonnéespour  ladite  A t- 
tillerie,  audit  magazin,&:  ce  qui  en  dépend. Tien- 
dra aufïi  regiftre  des  deniers  qui  prouiendrôtdes 
condamnations , amendes , fûrfaiétures,confifca- 
tions , ^ autres  droiéls  & profits  qui  nous  pour- 
ront efeheoir  pour  raifon  des  abus  qui  feront  com- 
mis fur  lefdites  poudres,^:  ce  qui  en  dépend. 

XXII. 

Auront  loin  de  faire  faire  diligence  de  recou- 
urer  defdites  Villes,  Bailliages,  Senefehauflees , le 
nombre  de  falpetres  à quoy  nous  les  aurons  cotti- 
2é,  & qui  feront  contenus  en  laeommifïîonqui 
leur  fera  par  nous  enuoyéeàcetefFet , afin  de  les 
rendre  au  temps  & par  quanier,ainfi  qu’elles  y fe- 
ront tenues. 


XXIII.' 


le  fait  det  Artillerie.  ij 

XXIll. 

Feront  faire  la  recherche  des  abus  & faux 
poudriers,  & contraindre  les  delinquans  par  ou- 
uercures  de  celliers , boutiques, greniers  & inaga- 
zins , & autres  lieux  où  fe  procréent  lefdits  falpe- 
cres,failiireméc  de  leurs  pcrfonnes,&  autres  voyes 
accouftumées . Et  procéderont nofdits  Officiers  à 
la  vente  des  chofes  ainfi  fai/îes  & confifquées , (i 
toft  que  ladeliurance  en  fera  faidte  au  plus  offrant 
& dernier  encherifïeur , nonobftant  oppofitions 
ou  appellations  quelsconques  , pour  eftre  les  de- 
niers qui  en  prouiendrent  deliurez  audit  Trefo- 
rier  par  fa  quittance.  V oulons  que  tous  ceux  qui 
auront prins  & appréhendé  les  tranfgrefleurs  de 
noftre  prefentEdid:  Ôc  Ordônancc,  ayent  la  moi- 
tié defdites  confifeations  ôc  amendes  qui  nous  fe- 
ront adiugées  aiiec  la  poudre  Ôc  falpetre.  Sur  la- 
quelle moitié  feront  feulement  payez  les  fraiz  de 
luftice  pour  la  pourfiiite  qui  en  fera  faite,  en  forte 
que  l’autre  moitié  nous  en  demeure  ôc  reuienne 
franchement  ôc  quittement , ôc  les  deniers  à nous 
âppartenans  mis  és  mains  dudit  T reforier,ou  fori- 
dit  Commis  qui  fera  eftably  en  chacun  magaz in. 
xxiiii. 

Et  d’autant  qu  il  fera  neceffaire  queicfdits  Of- 
ficiers ordonnez  efdits  magazins  foient  bienfou- 
uent  aux  champs  , pour  ledeude  leurs  charges, 
pour  faire  accélérer  le  côtenu  en  ce  prefent  Ediéf, 
Nous  leur  donnons  pouuoir  de  porter  de  toutes 
fortes  d’armes , offenfiues  ôc  deffenfiues  , pour  la 
feureté  de  leurs  perfonnes  ; enfemblc  leurs  gens  ôc 
feruiteurs,dont  ils  feront  refponfables , fans  qu’au 
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moyen  des  Ordonnances  6c  defcniès  prohibitiuef 
iis  puiflent ny  leufdites  gens  ne  feruiteurs  encou- 
rir es  peines  y contenues.  Et  à fin  d*obuier  aux 
abus  qui  fe  pourroient  commettre  fous  ladite  per- 
milîion  , feront  lefdits  Officiers  tenus  d’auoirvn 
certificat  dudit  grand  Maillre,  controollé  par  ledit 
Controolleur  general , comme  ils  font  du  nombre 
des  Officiers  employez  efdits  magazins. 

XXV. 

Et  à fin  qu  il  ne  demeure  rien  en  arrière  de  ce 
qui  defpendra  dudit  prefenc  Edid  6c  Reglement, 
enjoignons  tres-expreffément  à nos  Procureurs 
en  chacun  Bailliage  6c  Senefcliaufl'éc  de  noftredit 
Royaume  tenir  la  main  à TobEer  uation  d’iceluy,  6c 
<Je  rcxecution  de  nos  lettres  de  Commiffion  pour 
la  fourniture  defdits  fàlpetres  que  chacune  ville 
deura  fournir , en  forte  qu*il  n’en  aduienne  faute. 
Voulant  le  femblable  eftre  fait  par  les  Maires , lu- 
rats,  Efeheuins,  Confiais,  Gouuerneurs,  6c  Admi- 
niftrateurs  du  corps  defdites  villes  , fur  peine  de 
perdition  de  leurs  priuileges  , 6c  de  leurs  deniers 
d’odroy  pour  les  employer,  au  defaut  de  tenir  la 
main  à ce  qu’il  y aura  de  faute  au  fournifiemét  def- 
dits fàlpetres.  A quoy  ils  ne  peuuent  6c  ne  doiucnt 
faillir  , puis  que  nous  faifons  pouru  eoir  au  pay 
ment  d’iceux,  félon  6c  ainfi  qu’il  eftcy  deuant  dé- 
claré. 

XXVI. 

N’entendons  neantmoins  par  ce  prefènt  Re- 
glement toucher  aucunement  aux  Commifl’aires, 
Lieutenans  dudit  grand  Maiftte,  Controolleur, 6c 
Garde  prouinciaux,  jaefiablis  6c  ordonnez  en  nos 
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'Arcênàcs  & magazins  cftablis  à Paris,Ly  o^Tours, 
&Troycs,  où  nous  auons  accouftumé  de  faire  faU 
petres,&compofer poudres:  ains  voulons, qu ils 
continuent  leurs  charges , &:  exercent  leurs  eftats, 
comme  ils  auoient  accouftumé  auparauant  lèpre* 
fènt  Edid.  Et  outre  cequils  facent  la  réception 
defditsfàlpetres  ■,  vente  hc  débit  defdites  poudres, 
le  tout  ainft  qu’il  eft  porté  en  cedit  Reglement,  à la 
charge  qu  ils  ferôt  payez  de  leurs  gages&  extraor- 
dinaires par  ledit  Treibrier  general,  ou  fondit  Cô- 
mis  eftably  en  chacun  defdits  magazins  , des  de- 
niers, ôc  ainfi  qu’il  eft  cy  deffus  déclaré  ; en  prenac 
toutefois  nos  lettres  d’ampliation  de  ce  qui  leur  eft 
attribuè'cy  defllis. 

Si  donnons  en  mandement  à nos  amez  & féaux 
les  gens  de  nos  Comptes , Cours  de  nos  Aydes, 
grand  Maiftre  & Capitaine  general  de  noftre  Ar- 
tilIerie^Bailly  d’icelle,&  à tous  nos  autres  lufticiers 
& Officiers, & à chacun  d’eux  endroit  foy,fi  com-^ 
me  à luy  appartiendra,que  ce  prefent  noftre  Edid 
& Reglement  ils  facet  lire,publier,  & enregiftrer: 
& apres  publier  à fon  de  trompe  & cry  public  par 
tous  les  Bailliages  & SenefehaufTées  de  ce  Royau- 
me, & iceluy  inuiolablement  garder  & obferuer 
de  poind  en  poind  félon  fa  forme  & teneur,  fans 
y contreuenir,  ne  fouftrir  eftrc  conrreuenu  en  au- 
cune maniéré , & les  infradeurs  d’iceluy  punir  de 
faire  punir  félon  l’exigence  des  cas.  Le  toutnon- 
obftant  oppofitions  ou  appellations  quelconques, 
pour  lefqueües,ôc  fans  preiudice  d’icelles  ne  vou- 
lons eftre  différé.  La  cognoiffance  defquelles  nous 
auons  referué  à noftre  Confcil  d’Eftat,&  icelle  ia- 

C ij 


Leuts,puhliées,o^regiflrées€n  Id  CoHr  des  ^ydes 
d Paris  y ody  ce  confentantle  Procureur  general  du 
Hpy , du  très -exprès  commandement  dudit  Seigneur 
par  plujieurs  fois  réitéré yentant  que  touche  les  exem- 
ptions prtuilege  s y oBroyexjtux  officiers  efidhlk 
par  le fdites  lettres.  Et  fanrquelefdits  officiers  Je 
puijfent  preualoir  de  fdites  exemptions  > finon  en  cas 
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terdite  &:  défendue  à toutes  nos  Coun  de  Parîe-à^ 
ment  ôc  autres  jurifdidions.  Car  tel  eft  noâtd 
plaifir . Et  par  ce  que  de  ces  prefentes  loii  pourra 
auoir  affaire  en  plufieurs  & diuers  lieux  pourla^ 
publication  d’icelles  : Nous  voulons  quauvidi-^ 
mus  faid  fous  fecl  Royal  ou  deuëment  collation- 
né & figné  par  IVn  de  nos  amez  & féaux  Notai-^ 
res  & Secrétaires  , foy  foit  adiouftée  comme  à ce 
prefent  original:  auquel, afin  que  ce  foit  chofe  fer- 
me ôc  fiable  à toufiours  , nous  y auons  fait  mettre 
noftrefecl.  Donné  à Paris  au  mois  de  Feurier, 
Fan  de  grâce  mil  cinq  cens  quatre-vingts  deux , & 
de  nofire  régné  ie  huidiefme.  Signé,  HENRY , 
Et  plus  bas  , Par  le  Roy  eftanten  fon  Confeil, 
Denevfville.  Etàcoftc, Vifa.  Etcncorçs 
plus  bas  efi  eferiü, 

LeUypuhliéyO^  regifireen  U chamhre  des  Comptes  y 
ouy  ce  requérant  le  Procureur  general  du  P^ydin-^ 

fi  qu  il  efi  contenu  au  regifire  fur  ce  fait  le  trentiejme 
penultiefme  tour  de  Mars,  Van  mil  cinq  censqua^ 
tre  vingts  deux,  signé,  D A N E S, 

Et  encores  au  deflbus. 
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XiSÜtUe  rtjÛem  nux  lieux  ieP  efiMiJfentent  ief. 
iiumuraxinsO'jtretMes  , letremefme 
Majifetn  ^uatrt’Vtt^^^ux. 

signé.  PONC 

EtfeelISenUcsde  foycdu  gtandfçeau  de  dre 
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EXTRA! CT  DES  REGISTRES  ^ 

de  la  Chambre  des  Comptes.  - 

VE  y’  par  la  chambre  les  lettres  patentes  dd 
I{ÿi,en  firri^éd*^Eâifl  ydéntiies  k Paris  atimoif 
de  Feurier  dernier  pa^é,fignées  de  fa  main,  o^plpd 
las  , Par  le  S^y  e fiant  enfin  Confiil , de  NeufviUe, 
Contenant  Vordre  S^glement  que  ledit  Seigneur 
•veut  O- entend  eîire d* or ejhauant  gardé  obfirué 

furie  fournijfemet de  falpetres,queluy  doiuent  faU 
re  les  villes  de  fion  Royaume  : Et  à ce  fie  fin  pour  les  re- 
leuerdes  fiais  qu  ils  auront  a faire  pour  le  port  def 
dits  ftlpetres  , a outre  lestreizs  magasins  anciens 
efiablis  es  treize proumees  de  ce  Royaume,  accreu  Ct* 
augmenté  lefdiÙs  magazjns  iufques  au  nombre  de 
trente,quil a efiablis  es  vides  a plein  déclarées  efdi- 
tes  lettres  : En  chacun  defquels  lefdites  villes  feront 
porter  vol flurer  lefdits  ftlpetres  , auec  defenfes  a 
toutes perfonnes  de  rechercher  ny  faire  rechercher  au- 
cuns falpetresf  ce  nefi  au  corps  defdites  vides,  BaiU 
liages  (Cr  Senejchaujfees,  par  ceux  qu  ils  nomme  - 
rontjC^  fer  ont  ladite  fourniture,  enfembledene  fai- 
re poudres, en  vendre  nytranfpor ter  aucunes:  voulant 
ncantmoins  que  dés  lors  en  auant  fit  en  tous  lefdiBs 
trente  magazfns  vendu  délité  a fis  fUbteBs  par 

certains  iour s de  la  femame  , tels  qu  il  fera  aduifé 
par  les  Officiers  de  fin  .yCrtiderieJa  quantité  de  pou- 
dre qui  leur  franecejfaire , au  prix  de  treize  fols  la 
hure  de  fine, menue,  grenée  pour  harquebuzj  pi- 

fiole,  Ct'  la  grojfe  grenée  propre  pour  la  marine  a dix 
fils  U hure,  Enioignant  a tous  marchands  ayants 


' le  fait  de  {Artillerie»  2 a 

en  leur  fojfejiion  foudres  O"  fulfetres  , de  les  porter 
dedans  deux  mois  après  la  public atton  dudit  EdiElJs 
magazius  les  plus  proches  de  leur  demeur  ace, dont  ils 
feront payez^au  prix  que  ledit  Seigneur  a accoufiumi 
de  les  payer  : voulant  pour  le  regard  des  maifins  0^ 
hoflels  de  ville  de  ce  Epyaume,ou  tlya  bonne  quantité 
de  foudre  0* Jalfetre,  quilsy  demeurent,a  ta  charge 
d*enenueyer  inuentaire  auvray  aux  officiers  efiablk 
efdits  magasins . Et  afin  que  ladite  vente  de  poudre 
foit faite  auec forme,  reigle  0regiflre,  fans  aucun 
abu6,iceluy  sieur  a peur  cet  effet  créé  0 érigé  en  chef 
0 filtre  d*  office  formé  en  chacune  des  villes  ou  font 
efiablk  lefdits  magazjns  vn  Commiffaire  , vn  Con^ 
troolleur,  vn  Garde  fur  lefdites  poudres  0 falpetres, 
0 deux  sergcns  pour  faire  qbferuer  chacun  en  fin 
departement  le  contenu  audit  EdiEl  aux  gages  a plein 
y déclarez-  ^ufquels  offices  fera pourueu  a la  nomi- 
nation du  grand  Maifire  de  ladite  Artillerie,  four  le 
regard  feulement  de fdits  Commiffaires  nouuellement 
4reexj0  de  ceux  qui  viendront  a vacquer.  Lefquels 
Commiffaires  0 Controoîleurs  bailleront  certificat fi- 
gné d* eux, au fdit s marchant  achetant  quelque  quan- 
tité de  poudres, contenant  le  nombre  0 le  iour, Lequel 
certificat  leur  feruira  de  paffeport,  félon  0 ainfi qud 
efi plus  au  long  fiecifié,  0 particulièrement  déclaré 
€ fûtes  lettres,  La  requefie  prefentée  a ladite  cham- 
bre par  les  marchands  quincailliers  faifants  traffic 
d"  armes, demeur  as  en  cefiedite  ville  de  Paru, aux  fins 
déauoir  comunication  dudit  EdiB,0  ûefire  receus  à 
oppofition  a la  verifieatio  ûiceluy,Sur  laquelle  auroit 
tfié  le  cinquième  du prefentmokordonéqu  ilsauroiet 
aéle  de  lemdite  opfofition  , les  eau fe s de  laquelle  Us 
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hailieront far efcrit dedans  trets  tours,  Cr  a çefte fin 
qu  ils  auront  communication  dudi^  EdiSh  en  eequi 
concerne  le  fait  des  foudres  a canon.  Les  caufes  if  of^ 
fofition  fur  ce  far  eux  baillées  far  efcrit,  de  t Ordon^ 
nonce  de  ladite  chambre  communiquées  au  Seigneur 
delà  GuichcygrandMaiflre  O"  Cofitaine general  de 
ladite  Artillerie.  Ses  re^onfs  à icelles, auecies  ré- 
pliqués defdits  epfofans  > la  Déclaration  baillée  far 
efcrit  parles  Preuofides  Marchads  Ejeheuins  de 
cefiedite  ville,le  quatorzjefne  iourde  cedit  mois,aU 
comuntcation  qui  leur  aurott  ejle  de  l Or donnance  d i- 
celle  chambre  fmblahlement faite  dudit  EdiShiO  ce 
que  fi  tant  efi oit  que  ladite  chambre  procedafl  a la 
^^ertficationdéiceluyyquecefufi  a la  charge  que  ladi- 
te ville  ny  feroitcomfrifeyains  en  fut  déclarée  exéfte 
fmuant  les  lettres  patentes  du  dernier  Décembre,  mil 
cinq  cens  fixante  feft.  Ven  aufii  lefdites  lettres  par 
eux  k cefie fin  produites, vérifiées  en  la  Cour  de  Parle- 
fnentledixfeptiefime  Ianuier,fi>ixante’hmél'.  portas 
po-mifiion  audit  Preuofides  Marchands  cr  Efhe- 
mns,cr  a leurs fiuccefeurs  défaire  amas , cueillette, 
magazjnsyC^  prouifiohs  de ftlpetrescp^  fuphre, pour 
compofer  poudres  a canon  en  telle  quatite  , par  tel- 
les perfinnes  que  bon  leur  femblera  : auoir  Cr  drejfer 
moulins  cr  vtenfilles  propres  Cy  necejfaires  à la  con- 
feBion  defdites  foudres,  enlhofielde  ladite  ville  , ou 
en  leur  Arcenac,<y  en  vendre  Crocheter.  Enfimble 
autres  lettres  patentes  par  eux  aufii  obtenues  levingt 
vniefmed'Aoufi , mil  cinq  cens fif  tante  deux, véri- 
fiées en  ladite  Gour  de  Parlement,  le  quinziefme^No- 
uembreenfuiuatyfur  f exception  Cr  refiruation  a eux 
accordée  du  contenu  en  fEMBdu  vingt  fixiefne  tour 
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deMarsfrecedentjfaitJur  les  defenfesde  faire  fonte 
d* Artillerie  , foudres  O"  ftlfetresfans  fermtfion 
dudit  Seigneur»  Autres  lettres  fatentes  dudit  Sei- 
gneur ^donees  à Paris  le  vmgUefne  de  cedit  mois  auf- 
fifignées  de fa  main,Cr'  dudit  de  Neuf  vide , far  lef- 
quedes  ledit  Seigneur,  afres  auoir  veu  les  remonfira- 
ees  defdits  quincaidiers,  déclaré,  qu\nfaifantledtSh 
EdiB  fur  d article  far  lequel  il  ejl  défendu  a toutes 
ferfonnes  de  faire  foudre  , ny  £ en  vendre  Cr*  débiter, 
fur  feine  de  la  vie  ■:  lia  entendu  entend  tant  des 

foudres  faites  en  ce  Psaume  que  des  Ef  rangers,  Cr* 
que  lejdits  marchands  quincadiers  y Joient  comfris» 
Ce  que  d* abondât  fa  Maiefé  leur  defend  tres-exfref- 
fementfur  lefdites feines  , ne  qu*ils  en  fuijfent  ader 
achefter  aideurs  qu  audit  Arcenac  cr  maga^fns, 
ùH  il  leur  en  fera  vendu,  à tous  autres  indifférem- 

ment,fans  toutes  fou  aucune  chofe  innouer  a la  Décla- 
ration cy  deffus  mentionnée,  obtenue  far  lefdiBs  Pre  - 
uofs  des  Marchans  Efcreuins  de  ce f édité  vide  fur 

le  faiB  de fdite  s foudres  falfetr  es, le  contenu  en  la- 

quede  fadite  Maiefié  leur  a confirme  confirme: 
Mandant  a cefie fin  a ladite  chambre  froceder  a la  vé- 
rification O'  enregiflrement  dudit  Editer  Déclara- 
tion , fans  auoir  égard  aufdites  offofitions  ou  remon* 
firances  defdits  marchads  que fkdite  Maiefl  é a ouyes 
entendues,  fe  refer  uant  la  cognoiffance  defdites  of- 
fofitions, r inter difknt  a tous  autres.  Ouy  fur  ce 

le  Procureur  general  dudit  Seigneur  , Tout  confide- 
ré  : La  chambre  a ordonné  ordonne  lefdits  Ediéh 
tT'  Déclaration  fur  iceluy  efire  leuz^fubliez^c^  re- 
gifirezjs  regifires  d *icede , a la  charge  que  les  Offi- 
fitrs  Madite  Artiderie,qui  vendront  débiteront 
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ladite p9tidre,ne pourront  exiger  aucune  chofe  outre  h 
prix  de  dix  fils  treize  fils  pour  chacune  Hure  de 

poudre, fur  peine  de  concufiton,  que  les  deniers  qui  pr(h 
uiendrontde  la  vente  des  offices  nouuellement  creez^ 
de  ceux  qui  viendront  cj>  apres  a vacquer, ne  pour- 
ront ejlre  diuertis  ne  employezji  autres  effets, que  ceux 
au f quels  ils  font  défi  inez,,  fur  peine  de  répéter  fur  les 
Treforiers  de  V B ffargne  O'  parties  Cafuelles,  les 
fommes  qui  auront  efié  par  eux  payées  o^afiignées 
contre  la  teneur  dudit  Ediéh  , aued  le  double  d*  icelles  » 
Et  pour  le  regard  des  certificats  feruans  de  pajfeport, 
que  bailleront  les  Commifiaires(^  Controo  Heur  s aux 
marchands  , autres  acheptans poudre  , quilsne 
pourront  aufii  exiger  aucune  chofe  pour  raifin  de  ce, 
fur  les  mefines  peines  de  concufion,  fans  preiudice 
toutes  fois  des  oppofitions  formées  par  les  marchands 
qutne  allier  s de  cefie  ville  de  Paris , pour  lefquelles  ils 
feretireront par  deuers  le  l(py,  pour  leur  efire  pourueu 
fur  icelles, ainfi  que  faMatefié  verra  efire  a faire  par 
raifin,  FaiEi  le  trentiefme  Ct*  penultiefme  tour  de 
Mar  s, mil  cinq  cens  quatre  vingts  deux.  Extrai(5l  des 
Regiftres  de  la  Chambre  des  Comptes. 

signé,  DA  NES. 


